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Le Représentant Spécial du Secrétaire général 
de l’ONU pour la Côte d’Ivoire, M. Bert Koen-
ders poursuit ses contacts avec toutes les par-

ties prenantes de la sortie de crise en Côte d’Ivoire. 
La question du dialogue républicain demeure au 
centre de toutes les discussions ainsi que le volet 
sécuritaire avec un regard particulier sur l’Ouest de 
la Côte d’Ivoire. En réponse à l’attaque meurtrière 
du 8 juin dans la ville de Para qui coûta la vie offi-
ciellement à 18 personnes dont,   sept(7)casques 
bleus du contingent nigérien, des dispositions ont 
été prises dans cette zone et au niveau de la fron-
tière libérienne par les autorités de Côte d’Ivoire et 
du Libéria soutenues par l’ONUCI et la Mission des 
Nations Unies au Libéria (UNMIL). M. Hervé Lad-
sous, Secrétaire général adjoint des Nations Unies 
pour les Opérations de maintien de la paix venu 
spécialement du siège à New York pour  assister 
le 14 juin à la cérémonie de levée de corps des 
casques bleus qui se déroulait à quartier général 
de l’ONUCI a eu ces mots au sortir de l’audience 
que lui a accordé le Chef de l’Etat ivoirien, M. Alas-
sane Ouattara : « Au delà de cela, c’est l’occasion 
de redire que les Nations Unies restent solidement 
aux côtés de la Côte d’Ivoire dans son combat  
pour le retour à la normalité  politique et à tous les 
progrès sur le plan humain ». Cette crise qui ressur-
git a provoqué le déplacement de plus de 12.000 
habitants dont une moitié d’enfants, surtout vers 
la petite ville de Taï et la localité de Para, à 45 km 
au sud selon le Bureau de la Coordination des Af-
faires Humanitaires (OCHA). Ces déplacés internes 
s’ajoutent à ceux issus de la crise postélectorale 
et qui vivent déjà dans des conditions parfois pré-
caires. Les Nations Unies et les ONG sur place ont 
remis des vivres et des non vivres à ces personnes 
mais, cette solution n’est que transitoire et la soli-

darité des communautés d’accueil à l’endroit des 
personnes déplacées est un signal positif. Il est 
en effet nécessaire d’avoir une réponse définitive 
et globale à cette situation. Sur un autre plan, la 
célébration le 16 juin de la journée internationale 
de l’enfant africain sur le thème ‘’ Les droits des 
enfants handicapés,  le devoir de les protéger, les 
respecter, les promouvoir et les réaliser » à travers 
le monde et en Côte d’Ivoire a rappelé, si besoin en 
était, la situation délicate dans laquelle ils vivent. 
Dans les pays en crise et/ou en sortie de crise, une 
attention particulière doit leur être apportée car, au 
même titre que d’autres, ils ont des droits et les 
Etats, des responsabilités à leur égard. L’Opération 
des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) a tenu 
à marquer cette journée de soutien à cette frange 
de la population parfois oubliée, en organisant dif-
férentes activités à travers le pays. A ses côtés,  
ONGs, autorités, parents d’élèves, les jeunes. Ces 
enfants méritent un enseignement et une éducation 
adaptée afin de créer les conditions favorables à 
une bonne insertion dans la société. Ils continuent 
à être malmenés dans le monde, malgré le fait que 
les Etats aient mis en place tous les instruments 
nationaux et internationaux pour la protection des 
droits de l’enfant. A la mi-année 2012, la sécurité 
reste pour ainsi dire, un défi à relever. Toutes les ini-
tiatives en faveur de la pacification de la région de 
l’ouest de la Côte d’Ivoire sont à saluer et à enca-
drer pour éviter toute méprise et autres rumeurs qui 
en rajouteraient à la détresse des populations. Des 
efforts inclusifs sont entrepris et les Nations Unies, 
selon les moyens existants mettent et mettront 
encore tout en œuvre pour soutenir les autorités 
ivoiriennes pour une solution durable et partagée 
par tous.
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Le Représentant Spécial du Secrétaire Général des 
Nations-Unies en Côte d’Ivoire, M.Bert Koenders 
et le Représentant résidant de l’UNICEF en Côte 

d’Ivoire M. Hervé Ludovic De Lys ont effectué les 20 et 
21 juin une visite de deux jours à Bouna, localité située 
à 600 km au nord-est d’Abidjan dans le cadre d’une 
mission d’évaluation de la situation humanitaire dans la 
région du Bounkani, notamment sur le plan nutritionnel 
et éducatif. L’objectif de cette visite était de  s’imprégner 
des activités de nutrition communautaire que mènent  
dans cette région  les partenaires sur le terrain que sont 
la Caritas, l’ONG « Soleil Levant Education » et « Map 
International »  afin de proposer des solutions. Au cours 
de cette visite, la délégation onusienne a rencontré les 

populations  des villages de  Djémitédoué, Sépidouo 
et de Yolongo situés respectivement à 4,12 et 9 km de 
Bouna où ils ont pu relever des problèmes d’absence ou 
d’insuffisance de pompes hydrauliques villageoises, et 
de construction de latrine. Une visite à l’Hôpital de Bou-
na et aux différents responsables locaux de l’Education 
et de la Santé ainsi qu’à l’école Bromakoté de Bouna a 
également permis à la délégation de mieux s’imprégner 
des réalités de cette région reculée de la Côte d’Ivoire 
que sont: les problèmes du développement, de santé, 
d’alimentation et de faible taux de scolarisation. En 
marge de cette visite, Messieurs Bert Koenders et Hervé 
de Lys ont échangé avec le roi Djarakoroni II et le per-
sonnel de l’ONUCI de Bouna. 

• L’ONUCI et l’UNICEF à l’écoute des populations de Bouna

• Le coordonnateur humanitaire du système des Nations Unies s’im-
prègnent de l’évolution globale à Taï

L’évolution de la situation humanitaire et sécuritaire 
préoccupe au plus haut niveau les acteurs huma-
nitaires du système des Nations Unies en Côte 

d’Ivoire. Comment sécuriser les populations en détresse 
de Taï et surtout comment avoir accès à elles pour leur 
apporter une assistance humanitaire? C’est le sens de 
la mission d’évaluation entreprise, mercredi 20 juin 2012 
à Taï, localité située à environ 650 km d’Abidjan par une 
forte délégation d’acteurs humanitaires avec à leur  tête 

M. NDolamb Ngokwey, Coordonnateur humanitaire du 
système des Nations unies en Côte d’Ivoire. A Taï où la 
vie semble avoir repris son cours normal, les popula-
tions se sont déplacées en nombre important. Les res-
ponsables  des différentes communautés que sont les 
Oubis (originaires de la région), les sénoufo et les bur-
kinabès qui constituent le plus gros des communautés 
présentes dans cette localité ont fait part de leur pré-
occupation. «Depuis la dernière  attaque, Taï a accueilli 
un flux important de déplacés  qui vit dans la psychose 
d’une nouvelle attaque. Nous n’avons plus rien pour les 
nourrir. Aidez nous», a plaidé Dezalli Joseph, le 2eme 
adjoint au maire de Taï. En plus des défis alimentaires, 
d’autres préoccupations liées à la scolarisation des en-
fants, et surtout à la sécurité ont été évoquées. A celles-
ci, M. NDolamb Ngokwey a promis l’engagement des 
Nations Unies à appuyer les populations en vivres afin 
de les soulager. Concernant le volet sécurité, il a réitéré 
la ferme volonté des Nations Unies à travailler de concert 
avec les autorités ivoiriennes en vue de sécuriser défini-
tivement cette région de la Côte d’Ivoire. Pour faciliter 
les secours et les déplacements des forces de l’ordre 
en cas de nouvelle attaque, l’ONUCI via son contingent 
pakistanais procède en ce moment au reprofilage de 
certaines pistes dont l’axe Taï-Para long de 40 km.



3

• ONUCI, UNOWA, CEDEAO, OIF et la Côte d’Ivoire initient le forum 
Régional sur les médias : «Paix et Sécurité en Afrique de l’Ouest»

Comment les populations ouest africaines « 
peuvent-elles cultiver la paix, lorsqu’elles sont 
abreuvées de rumeurs alarmantes aux consé-

quences ravageuses et destructrices ? Cela est un point 
crucial surtout pour la société post crise et je crois que 
c’est aussi un des défis de ce séminaire ? » En interpel-
lant ainsi les médias ouest africains, M. Bert Koenders, 
Représentant Spécial du Secrétaire général des Nations 
Unies pour la Côte d’Ivoire, a situé le Forum régional sur 
les médias sur le thème : « Paix et sécurité en Afrique 
de l’Ouest », qui s’est tenu les 14 et 15 Juin dernier à 
Abidjan. Le Chef de l’ONUCI a réaffirmé  l’importance 
particulière que les Nations Unies attachent,  à la liberté 
de la presse. De son côté,  M. Saïd Djinit, Représentant 
spécial du Secrétaire général de l’ONU pour l’Afrique 
de l’Ouest a expliqué que « ce Forum vise à analyser 
l’impact de certaines problématiques sur la stabilité en 
Afrique de l’Ouest ». Comme réponse à ces interroga-

tions, la Déclaration d’Abidjan a été proposée. Celle-ci 
comprend cinq chapitres qui mettent en avant le rôle 
essentiel des médias en tant qu’acteurs de promotion 
de la paix et de la sécurité en Afrique de l’Ouest. Pour 
pouvoir répondre à ces nouvelles exigences d’une culture 
de la paix, elle recommande entre autres « des mesures de 
renforcement des capacités des médias ouest africains »; 
invite les organisations internationales et régionales à  « 
adapter les programmes d’appui destinés aux journa-
listes et aux médias ouest africains en rapport avec le 
nouveau contexte politique et sécuritaire ». Elle invite 
également « les pouvoirs publics, les acteurs non éta-
tiques et notamment les partis politiques à assurer en 
toute circonstance la sécurité et la protection des jour-
nalistes et organes d’information ouest africains dans 
les zones de conflits ainsi que durant les périodes élec-
torales ».

• Le chef de l’ONUCI appelle à l’usage d’un ton favorable au proces-
sus de réconciliation nationale

L’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire 
(ONUCI) est préoccupée par le retour d’une nou-
velle vague de dérives  de langage et de propos 

virulents de certains acteurs politiques relevés dans les 
médias ivoiriens.  L’ONUCI, a reçu le mandat à travers 
la Résolution 1572 (2004) du Conseil de sécurité, de 
surveiller le comportement des médias et les propos 
incitant à la violence  et de faire rapport, tous les mois, 
au Comité des sanctions du Conseil de sécurité, de ses 
observations en la matière.  Considérant le rôle néfaste 
que la violence verbale a joué dans les crises succes-
sives ayant secoué le pays depuis 2004, le Représentant 
spécial du Secrétaire général des Nations Unies pour la 
Côte d’Ivoire, Albert Koenders, en appelle au sens des 
responsabilités des acteurs politiques et au respect du 
Code de bonne conduite qu’ils ont adopté, le 24 avril 
2008 à Abidjan, en présence du Secrétaire général de 
l’ONU. Le Chef de l’ONUCI enjoint tant la classe poli-
tique que les représentants des medias à éviter les excès 
de langage qui pourraient remettre en cause les acquis 
démocratiques, la réconciliation nationale et donc nuire 
à l’intérêt général. L’ONUCI invite par ailleurs vivement 
les organes de régulation à maintenir leur vigilance pour 
prévenir toute violation de leurs décisions en la matière.
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L’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire 
(ONUCI)  a organisé son traditionnel point de presse 
jeudi 21 juin à son siège à l’ex-hôtel 
Sebroko. Son principal animateur, 
Sylvie Van Den Wildenberg, Porte 
Parole de la Mission par intérim.

Activités du Représentant spécial
- « Depuis hier, une visite de deux jours 
dans la région de Bouna, et ce, avec 
le Représentant de l’UNICEF en Côte 
d’Ivoire, M. Hervé Ludovic De Lys.  
- Si la situation sécuritaire s’est amé-
liorée depuis les élections, des inves-
tissements importants et urgents sont 
nécessaires dans le domaine du déve-
loppement et prioritairement, en parti-
culier, dans le domaine de l’éducation.
Appui sécuritaire
- Depuis quelques jours, le contingent de génie militaire 
pakistanais de l’ONUCI travaille à la réhabilitation du   
tronçon Taï-Nigré, long de quelque 40 km, et ce, afin 
de faciliter les activités de sécurisation et de protec-
tion  dans la zone. Une demande à cet effet avait été 
adressée fin mai, par le Préfet de Tai au Représentant 
spécial, lors d’une visite de ce dernier à l’Ouest. 
- En outre, l’ONUCI et la Mission des Nations Unies au 
Libéria (MINUL) continuent de renforcer la coordination 
de leurs efforts des deux côtés de la frontière en appui 
aux deux Gouvernements des pays hôte des deux mis-
sions, et les patrouilles terrestres qui ont été multipliées 
de chaque côté de la frontière sont appuyées par des 
patrouilles aériennes. 
- Les Casques bleus continuent d’accroitre leurs effec-

tifs et le nombre de leurs patrouilles dans la zone, en 
particulier entre Toulepleu et Grabo.  Deux bases tem-

poraires ont établies à Sakre et à Para, 
et des troupes supplémentaires conti-
nuent d’être déployées dans la région, 
en provenance d’autres secteurs. 
- La composante police de la Mission 
a, elle aussi, renforcé sa présence 
dans la région. Des éléments ont été 
envoyés en appui des équipes déjà 
établies dans la zone. Des unités de 
police unifiée (FPU) par exemple, ont 
été déployées pour sécuriser les po-
pulations déplacées. La composante 
civile accroit aussi sa présence, et la 
section des affaires civiles est désor-
mais présente à Tai. 

Activités de sensibilisation
- A l’ouest du pays, l’ONUCI organise vendredi 22 juin, 
ONUCI tour à Zokoguhé qui est village situé à 15 km 
de Daloa sur l’axe de Vavoua. Mardi 26 juin, la même 
activité se déroulera à Mankono en partenariat avec 
la radio de Mankono. Cet appui de la radio de Man-
kono qui retransmettra en direct cette rencontre avec 
la population permettra une sensibilisation de tous  sur 
les questions de réconciliation nationale, de cohésion 
sociale qui sont pour nous, des pans importants vers la 
paix. Autre arrêt de Onuci Tour, le 28 juin dans le village 
de Dourou près de San Pedro et enfin le 29 juin à Bena, 
localité située à 4 kilomètres de Séguela
- A l’est du pays, « ONUCI TOUR » fera, le 25 juin, une 
halte à M’bengué (dans les Savanes) et le 27 à As-
souakro, dans la région des Lacs ». 

L’ONUCI face à la presse :2

• Le Tribunal de Première Instance de Korhogo s’ouvre au public 
grâce à l’ONUCI

La question de la justice, du droit des justiciables, de-
meure un élément important dans le processus de 
réconciliation nationale en côte d’Ivoire. Cela passe 

aussi par la sensibilisation et dans ce sens, l’Opération 
des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) a organisé 
mercredi 20 juin 2012, en collaboration avec le Ministère 
de la Justice et des Droits de l’Homme, une journée « 
portes ouvertes » au Tribunal de Première Instance (TPI) 
de Korhogo, à 580 km au Nord d’Abidjan.  Cette initia-
tive avait pour objectif de sensibiliser les populations 
de cette localité sur la reprise des activités judiciaires, 
de rétablir un début de confiance des justiciables  vis-
à-vis de la justice étatique et de faire connaitre le rôle 
du tribunal qui a cessé de fonctionner depuis bientôt 10 
ans dans cette région. M. Patrick Yedess de la Division 
Etat de Droit de l’ONUCI, a indiqué que d’autres actions 
sont en cours :« Outre cette journée, en collaboration 
avec le Programme des Nations Unies pour le Dévelop-
pement (PNUD), le Fonds des Nations Unies pour l’En-
fance (UNICEF) et l’Union Européenne (UE), nous allons 
bientôt ouvrir des cliniques juridiques permanentes de 
proximité afin d’aider les populations à mieux s’orienter 

Sensibilisation : 3
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devant les juridictions », a-t-il confié. Selon le Procureur 
de la République près du TPI de Korhogo, Kpli Désiré, 

cette journée est importante pour une meilleure compré-
hension du système judiciaire par tous.

• L’ONUCI soutient la COMNAT-ALPC pour une campagne de sensi-
bilisation et de collecte d’armes à Guiglo

• L’ONUCI donne des rudiments de la non-violence aux lycéens de 
Bouaké

L’Opération des Nations unies en Cote d’Ivoire 
(ONUCI) a apporté son appui logistique à la Com-
mission nationale de lutte contre la prolifération 

et la circulation illicite des armes légères et de petits 
calibres (COMNAT-ALPC), les 18 et 19 juin, à Guiglo, 
dans le cadre de sa campagne de sensibilisation au 
dépôt volontaire des armes à l’intention des chefs tra-
ditionnels et de communauté, des jeunes, des femmes 
et des hommes de médias. Pierrot Mutombé Daie, Re-
présentant la Division Désarmement, Démobilisation et 
Réinsertion (DDR) de l’ONUCI, a précisé que cet appui 
conséquent de l’ONUCI à travers la mise a disposition 
par exemple d’un groupe électrogène, des tentes, d’une 
équipe médicale et/ou de sécurisation de l’opération, 
montre sa détermination à soutenir le gouvernement 
ivoirien dans toutes ses opérations de sensibilisation 
et de collecte d’armes . De son côté, le Commissaire 
Djokouhi Léon, au nom de la COMNAT-ALPC a exhorté 
ceux qui détiennent les armes à Guiglo à les déposer 
avant la date du 30 juin, qui marquera le début d’une 
autre phase plus contraignante. Enfin,  dans ses pro-
pos, il s’est voulu rassurant à l’endroit de tous ceux qui 
auront à déposer les armes ou des munitions concer-
nant leur sécurité, il leur a communiqué un numéro vert 
gratuit 80 00 04 04 en cas de craintes. M. koissi Miezan 

Henri Abel, Préfet de Guiglo a sensibilisé ses adminis-
trés pour qu’ils établissent des rapports de confiance 
avec les Forces de l’ordre. La prochaine étape de la 
caravane de sensibilisation et de collecte d’armes est le 
département de Bangolo dans la région du Guémon. Il 
faut noter qu’une activité similaire s’est déroulée les 15 
et  16 juin à Danané.

« La contribution des élèves à la culture de la non 
violence à travers les droits de l’homme et la cohé-
sion sociale », tel était le thème d’une séance de 

sensibilisation organisée le 15 juin par L’Opération des 
Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) au Lycée mo-
derne de Belleville de Bouaké.  Environ 400 élèves y ont 
participé à travers deux sketchs mis en scène par le club 
des droits de l’homme suivi d’interventions de fonction-
naires de l’ONUCI et du lycée. La veille, la responsable 
du club des droits de l’homme du lycée, Mme Barakissa 
Bamba a effectué une séance de plaidoyer sur cette thé-
matique qui tout comme la création du club des droits 
de l’homme, répond à un besoin de lutter contre la vio-
lence en milieu scolaire. Le proviseur du lycée, Kikoun 
Coulibaly a décrit la promotion des droits de l’homme et 
de la culture de la paix, à travers la formation et l’éveil 
des consciences comme un des moyens les plus surs 
de construire une école nouvelle.
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Situation post crise5
La sortie de crise en Côte d’Ivoire requiert la contribution de toutes les composantes de la population, tous 
les secteurs d’activités, de différents acteurs et partenaires nationaux et internationaux. La question des 
Droits de l’homme est un élément essentiel dans cette chaîne et l’ONUCI est très présente à ce niveau. Dans 
cette première partie, une vue d’ensemble de la Division des Droits de l’homme de l’ONUCI. La semaine 
prochaine, ONUCI HEBDO proposera à ses lecteurs, l’appui pluriel de la DDH aux autorités nationales dans 
le processus de réconciliation nationale .

Avec la fin de la crise postélectorale, le gouverne-
ment ivoirien s’est engagé dans un processus de 
stabilisation du pays avec la mise en place de di-

vers mécanismes, à la fois judiciaires et non judiciaires. Si 
d’énormes progrès ont été accomplis depuis douze mois, 
de nombreux défis demeurent sur le plan de la sécurité 
aux frontières, de la réconciliation nationale, de la lutte 
contre l’impunité liée aux violations graves des Droits 
de l’homme et des causes profondes du conflit ivoirien, 
telle que la question foncière. La Division des Droits de 
l’Homme (DDH) de l’ONUCI, de par son mandat de pro-
motion et de protection des droits de l’homme en Côte 
d’Ivoire, accompagne au quotidien les efforts des autori-
tés nationales dans l’amélioration de la situation des Droits 
de l’homme. La DDH, à travers ses chargés de la DDH 

déployés dans 12 bureaux régionaux sur toute l’étendue 
du territoire, surveille et documente les cas de violations 
des droits de l’homme qui sont portés à sa connaissance 
et recherche des réponses en étroite collaboration avec 
les acteurs nationaux.  La DDH a ainsi effectué plusieurs 
missions d’enquête sur les violations graves qui ont été 
commises lors des attaques contre les populations civiles 
à l’ouest du pays. Elle effectue régulièrement des visites 
de terrain notamment dans les différents lieux de déten-
tion du pays pour s’assurer que les droits et garanties 
judiciaires des personnes qui y sont détenues sont res-
pectés. Dans ce contexte, la DDH s’est rendue à plusieurs 
occasions à Boundiali, Katiola, Korhogo et Odienné où 
sont détenues les personnes arrêtées en lien avec la crise 
postélectorale. 

Messages de paix…4
M. Bert Koenders, Représentant spécial du Secrétaire 
général de l’ONU pour la Côte d’Ivoire (24 édition des 
Journées des Nations Unies à Dabou)
« Dabou doit continuer à s’ériger en exemple de solidarité 
et d’hospitalité, ce qu’elle a toujours été. Elle peut servir de 
moteur pour la réconciliation nationale »

Mme Barakissa Bamba (Responsable du club des droits 
de l’homme du Lycée moderne de Belleville de Bouaké 
(Sensibilisation de l’ONUCI sur les Droits de l’homme)
« Notre école a été longtemps minée par la violence…C’est 
ce qui a suscité la création de ce club pour permettre aux 
élèves de se comprendre autrement sans passer par la vio-
lence »

Pierrot Mutombé Daie, Représentant la Division Désar-
mement, démobilisation et réinsertion (DDR) de l’ONUCI 
(Sensibilisation et collecte d’armes Guiglo, ONUCI –COM-
NAT/ALPC)

« A travers la mise a disposition d’un groupe électrogène, des 
tentes, d’une équipe médicale, de l’impression des cartes de 
désarmement et de sécurisation de l’opération, la Mission 
des Nations Unies montre sa détermination à soutenir le gou-
vernement ivoirien dans toutes ses opérations de sensibilisa-
tion et de collecte d’armes » 

Koissi Miezan Henri Abel, Préfet de Guiglo (Sensibilisa-
tion et collecte d’armes Guiglo, ONUCI – COMNAT/ALPC)
« Je vous encourage à établir des rapports de confiance avec 
les forces de défense dans la lutte contre la circulation des 
armes. Votre contribution sera d’une grande utilité»

Commissaire Djokouhi Léon, au nom de la COMNAT-AL-
PC (Sensibilisation et collecte d’armes Guiglo, ONUCI – 
COMNAT/ALPC)
« En déposant les armes détenues de façon illicite volontaire-
ment, vous participez à améliorer l’environnement sécuritaire 
et contribuer à la stabilité de la Cote d’Ivoire»
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Portrait : Lieutenant Moussa Djandjouna, Chef du 
poste UNPOL d’Adzopé 

6   

Le Lieutenant Moussa Djandjouna originaire du Ni-
ger, est le chef de poste de la Police des Nations 
Unies (UNPOL)  d’Adzopé depuis  le 23 juillet 2011, 

il a commencé sa mission en Côte d’Ivoire  le 17 août  
2010 comme conseiller au poste UNPOL de Daoukro 
dans la région du N’Zi  Comoé dans le secteur Est. Par 
son ardeur  au travail et sa disponibilité à mener à bien 
les missions qui lui étaient confiées, il a fait l’unanimi-
té sur ses qualités. Les autorités administratives, les 

responsables et les éléments des forces de sécurité, 
les  élus  locaux ainsi que les populations, parlent de 
sa légendaire disponibilité à se mettre sans hésiter au 
service de ceux qui sollicitent assistance et protection 
des Nations-Unies. Aujourd’hui dans les régions de la 
Mé, de l’Agnéby-Tiassa  et du Moyen-Comoé, Moussa 
Djandjouna, il est animé par le même engagement.  Le 
Lieutenant Moussa  compte  à ce jour,  vingt-quatre ans 
de présence effective au sein de la police Nigérienne et 
a débuté  sa carrière internationale  au sein des Nations-
Unies  en  Haïti  d’Octobre  2006 à Octobre 2008.  Affecté 
à Jackmell, localité    chef-lieu de la région du Sud-est, 
située à  88 km Sud-est  de Port au Prince, la capitale, il 
sera d’abord Conseiller, puis va clore sa présence dans 
ce pays  comme coordinateur de la police des Nations 
Unies à Haïti, jusqu’au 02 Octobre 2008. Son passage à 
dans ce pays renforcé ses capacités dans la gestion des 
catastrophes naturelles, ayant vécu les passages dévas-
tateurs des cyclones Noel, Anna, Ike, Dean et Gustave. 
De toutes ses expériences,  l’officier Djandjouna Moussa 
s’est également enrichit sur le plan de la diversité. Le 
portrait de la semaine est polyglotte. En effet, il parle le 
Français, l’Anglais, l’Espagnol, le Créole, l’Haoussa, le 
Djerma, le Tamashek et le Peulh.

L’image de la semaine7

comment ose-t-il
t’insulter ? je vais
lui montrer de quel
bois je me chauffe ! alors ?

... Laisse
tomber
chéri.

Laisse tomber
chérie... chauffe-moi
plutôt de l’eau pour

me faire un bon
massage.

la violence ne résoud pas tout, privilégions le dialogue.la violence ne résoud pas tout, privilégions le dialogue.
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FRÉQUENCES ONUCI FM
ABENGOUROU 94.7 • ABIDJAN 96.0 • ADZOPE 96.0  • BANGOLO 91.1 • BONDOUKOU 100.1 •  BOUAKÉ 95.3  • BOUNA 102.8

BOUNDIALI 90.0 • DABAKALA 93.9 DALOA 91.4 • DANANÉ 97.6  DAOUKRO 94.7 • DUEKOUE  91.1
FERKESSEDOUGOU • 104.4 • GAGNOA 91.4 • GUIGLO 93.7 • KORHOGO 95.3  MAN 95.3 •  ODIENNÉ 101.1 • SAN-PEDRO 106.3 

SEGUELA 101.8 TABOU 95.3  • TOULEPLEU 93.7 • YAMOUSSOUKRO 94.4  • ZUENOULA 95.3

Cette semaine, nous vous invitons à suivre les maga-
zines suivants :

Le lundi 25 juin, à 07h40, ONUCI FM ACTION vous 
présente l’ONG CRI DU COEUR qui vient en aide aux 
enfants vulnérables comme ceux atteint de VIH Sida. A 
11h25, Partagez le quotidien de la première femme chef 
de village dans la région de BONOUA.

Le mardi 26 juin, la fréquence de la paix s’intéresse 
à la journée internationale contre l’abus et le trafic illi-
cite des drogues. A 7h40, ONUCI FM vous propose le 
témoignage d’un ex drogué. A 10h50, LE TEMPS DES 
ENFANTS explique aux tous petits, les dangers que re-
présentent les drogues.
 
Le mercredi 27 juin, à 7h40, ONUCI FM REPORTAGE 
s’intéresse aux causes et conséquences des gros-
sesses en milieu scolaire. A 14h30, ESPACE ENFANT 
vous offrira un menu varié pour les tout-petits. A 15h00,  
Faites le plein de musique et d’information sur la mu-
sique Reggae dans Reggaetime.

Le jeudi 28 juin, à 07h40,  ONUCI FM REPORTAGE se 
penche sur les réalités de la gratuite ciblée au Centre 
Hospitalier Régional d’Abengourou. A 9h10, voyagez 
à travers le temps et abordez l’histoire du peuple Wan 
dans le département de Konahiri dans HISTOIRE D’ICI

Le vendredi 29  juin, à 07h40,  la radio de la paix vous 
présente l’Agence de la formation professionnelle (AGE-
FOP) de Divo qui rencontre quelques difficultés au point 
de susciter la peur chez certains stagiaires. A 20h00, 
vous avez rendez – vous avec le meilleur de la musique 
latine dans Caliente. 

Tous les samedis de 07h à 12h et les dimanches de 
08h a 12h en direct de nos studios, suivez « Samedi 
et dimanche chez vous » qui vous propose plusieurs 
rubriques pour agrémenter votre week-end. Zik culture, 
votre rendez-vous de l’actualité des arts et spectacles 
vous plonge dans l’univers culturel tous azimuts. A 
19h00, Destination Musique passera en revue l’actualité 
musicale du moment.

Le dimanche de 16 à 18h, Dimanche Sport fera le point 
de l’actualité sportive ivoirienne, africaine et internatio-
nale. A 17h00, Sans Frontière, votre magazine de voyage 
et de découverte vous permettra de mieux connaitre les 
sites touristiques, la gastronomie,  la musique et culture 
d’un pays.

Sur ONUCI FM ...8
ONUCI FM dont l’objectif premier est d’informer les populations de Côte d’Ivoire dans le sens de la paix et 
de la réconciliation nationale,  vous offre des tranches d’information tous les jours, une édition complète du 
journal  à 07h, 08h, 12h et 18h et des brèves toutes les heures à partir de 09h. Du lundi au vendredi retrouvez 
également à 7h à 12h, en direct sur nos antennes, le 7-12 votre espace d’informations et de divertissement 
en direct. La radio de la paix vous propose de suivre des  reportages et des magazines sur la société, la 
santé, la culture et le sport.


